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Onsait qo'ap pigment A8 Agel, le Roi, dont la sollicitade 
„pour ses, sujelr s-hiahd.Â. Yous. les objets qui peuvent affecter 
leurs: intápêten et.deur. .bien-être,-eRvoya son aidesdergarap 
à Fhiel!póur- aviser de: concert: avec les autonitbeides: ponts 
er dhabesdés, aux moyertsde prètenir: lèb: redowtäbles effets 
der ‘charriage de ‘Ie riviëre le” Wahars' A’ Ta ‘súite” dereetto | 
Pmilsion:,:Ifat vd PLA Bdlethelhelit dé minefts sc- 
rait employ pour essäyer, aymoyen de Ìa mine, de briser Ia 


ak portie: Ltundina diefje, tone lb HtdedIritiòrò, jet koridait pir 


bensóguentdd situation: :trôb-prôoâire 'polr ‘le:montent ‘dela 
rdlebrente Wes glagons ‘niottdëlés A Amont.' Ces dedais ont-en 
“Tieújet, cominieil arrive cóhstaïinniënt, quelques journäus, aptés: 
“bere T'on sait, â jager mieux que personne de toute chosé, , 
vont crifiquà et déorié d'une manière, absurde, comme n'ayant | 
produit aucun eat, cegue les bomines du métier venaieat de 
faire, pour prèserver ane partie notable.de la province de: 

Gaeldre d'un incaloulabte, désastre.” … …: © 
En attetidant ine le ráppott officiëlsbit:públié- sur une opé- 
ration où notre dorps de mineurs a déployé un eourdgg,. ùne 
‘hakilet et ún zöle au-dessus «de lout élogs, nqus reprodüisons 
Vextrait d'uge lettre-d’un témgin oculaire, qaì contient un ex- 
pos clair, précis et vóridique, des épreuves que l'on a tentöeset | 

dies vógultate très-saliifelssns qui ont dâ öbledus. … 

1e Les mede piment òpes-minest avaient -dójù Lommé me. nigole au | 
„apitieu:de:la glaap; loraqse liexpbogion de lagjaatrième, qui: for- | 
-Wigibatspantonuoft.d’à peu: près-ainquante-sppt. mètres: de. dia- 
inèten bla rgat àltel; point, que là rivièra se trouva- bientôt dá- 
: gegêe dakestantedalargeups: 1:00:00" brrr dat er! 
avec. 














ordes af ba 


é oes:dernièros eapèces de mines, 
omt fuut dong ê 


j deine ès our:la meilleuze manièsade 
des appliquêr,;” eHas, 


„Ges faurndaux de mined dirnaden 
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„geenen Astisee dldhtes! posque à:flear d'emt. Geattonteaux: sont 
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Aleent-àl reonsenptag, 0’ àcchagueenplosiohleau-jajllisgait des 
lpengnres,;ò Kokisudaie d'un à-deut wètresjetguel’on voyait en- | 
«suite: ladder. de lepeudse so faire-jour -& fra vers ‘ces. mòntes- 
Kies egbers Le er rivière,-. …r, ; 
Rr une circónférenoede- 80. à 120 nèt rés,autour de l'onto-: 
„poie,.de môme qe’aut bords,de da, rivière, la glace suulevée par. 
de esutant-duigea émané de la poudee, se présentait comme une 













voùte légèrgmeat bombée, dont la eoncavité-allait en dimi- | 


"müant,: à-mpeuse hjidetle. s' “loignait de \'entonnoir. Les mines 
tque l'on, fait inpotà he iplus grande profondeur. dans ;la ri- 
‚ vière,- ne: prodaisent Paas, on: gänórad, l'effot qne je: viens. de 
„Signaler. Gelles-ci rejettent bien aussi ngtice: dans une cir- 
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| mètres, avec'un' còurant d'ean de 4 à'6 mètres de pfofonidétr , 
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confèrence considérable, “rf eld ohitichent pas an même 
degré que lès aûtres, La g1RSE Gt: este’ defrs du diarnêtre 
del'entohnoit. Ne 
— Les mines àfleur d'eau pêrvent, d'ailleurs, être appliquées 





her le degrò de force qu’ exerdent as mines profondes, il snifit 
de les charger de sacs remplis. de salge.'Biles sont Sûrtout pré- 
1drbtes; quand’ fl farùt are sle GhkBitande Elendue, ou‘dans 
des riviëren elitidrerkent ferikef hk ; 

pouces d'épaisseur, téls gú: oft 
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ainsi que ce fut le cas à l'endroit dit Bato's-erf à Dreumeélen, on 
peut encore se servir ävëc eertitude de succès , des mines à 
fleur d'eau, qui, ainsi que l'ont prouvé et les sondages et le 
Sable réjeté par l'ouverture de l'entonnoir , débarrassent la 
‘rivière, jasqu’au lit, des glages qui | obstruent. tn de 

— Les mines tròs-profondes ont prösenté des difficultós nom- 
breuseset presque insurmontabtes, tant â cause du courant 
dont la force êtait extraordinaire; et quî variaît à chaque in- 
stant de-direction, que par suite des énormes glácons qui se 
trouvaient au fond de là riviëfe. Aussi, sur dix: öpréuves, il y en 
‘aéu quatrequin’ont pásrémssi, soìt paroeguelescaisses À paudre 
ont'été détruites ou entraämôes par la, glace et le courant, saïît 
parce que les conduits et les sancissonsant, ôtó. arrachés. ou 


Toutefois, les six ópreuves côuronnées de sueeès, et qui ont 
étó faites dans diffóräntes direatious, ont demontrê de la ma- 
nière la plus incontestable, Pentière efficacité de ce moyen, 
appliqné danste partiës des Fivlères od Ta destraction de ce 

“qui:les obstrpae iest si nóeessnlirérpour faciliter le channinge, de | 
sbs trou ve Brikikokdt: Belrótait lé pointindignd. près 
Bato'sserf' sac 6 8VAHal Papslaos hie Witerotentr, 
tesi syatees !'Kensseulement la: rivière.y a été 
sei’ tin largeut- considerable, smais 1’ ébranlement 
WE pat 1/EEplosión' fut si formitlable, etsi sensible jusqu'à 
detárrce de 1500: mòtresy« que: les.rdtitoriés!Au. Water- 
$taat-et Tes-administrations Més :dign8s ekimpolders: à,Thiel--et 
ailtenrs', manbfestèrentdesltiditides que kescharriáge dela ri 
vièrenne:dontinefgát top BÒf- Gommer Jer skhgër ;n'êtait: pis 
og loiane dbeig: guerke 
195, ; rien gs dndbetompu 
Rid potrfkndie loflied et dgiger la 
8 10 Wipri ón osott, del cat te 

} et Ebens 3 e dont ije 

parder; ptouvent: bieffaf aensidórable--priodaët :partes 
er pEdstonm dou ni déshblië doute fa wadde qu'il s’ agisshit de rom- 
spreoud’ ébumgter.Let platsbudes-adnessbes sur cette affaire, pra- ! 
„ bablementdeTiel,à certain jóninal, netsontqüë l'echodespropbs 
"ade lon érflòndit à:-Thièl mèmesde la part de quelques person-. 
-neg qui;avaieft niieux aimé critiquer tes opèrations 'à ute 
distance où elles ne pouvaient s'en rendre aucun compte, que 
de venir s'assurer, sur les Hieux, de la vérité des faits signalós 
plas haut. let bek EN Ft de | 

En rèsumó, les essais dont i}-s/agit; bien que tròs-pénibles 

dans les commiencemens, ont, malgnê les grands obstacles et les 
difficultés sans nombre avéd tesqaels on a dû latter, produit un 
résultat des plas satisfaisans et pour la:science, dn mineur, et, 
pourle but principal que l'on s'était proposé. Car il est de 
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plus prostijitement étaveo plás-dé pòrité. ‘Afin de leurdon- | 
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…: Rlntwendeitaur, Erie la jaineis:été: On diralt qu'Âl ne voit le wonde quê por 

wr proprefpersgas; thqublie'il ne sé lass pardoreprodutre:à tout propos. Ses 

"igvánds poöines diatoguss, dane versificatiowdes tmofus serupnteuses sur la 
‘r àl 


fate, irerebtapterort jaänuis qu titre dópuléntes Ebtuiehes où I’6lóment Iy- 
vhgadurdmerj ante deep: developb- por qu'on B'uperghive ded qu'il fau- 
dreke: ; hifier opb fa Jpialêsie' dÂt zon compte: Quktit& say nouveltes, la 


gf ps elles itevsbnt que la mise dn scône de s88 Urbotdes, ses per- 
‘ Sotindger ne parlent et n'agissent qu'en vab desen critiqnes; sttintérêt qui 
“en-rósulte ne sturdit âtre qu'un intérêt de pur ditettantisme: Aptös velt; com- 
_ ahessteontester à'Tieek Ja'verve vomique, l'esprit, vatte poirite hamoristijue 
Bo vrat dent'on s'imkglde si bénévolement drt:France qe M. Heine 
àl wle? Ei posbibsle: de ‘se’ mor der pls agrdablement de les pëcs hu- 
U maine, Pointre de gerei à*In manière des Hollandhis, son petit motide pose 
“devant: vous en casuque' de’ Aanetle, en pantòtftes; debrattié; goguevard; 
"Twiteneersaviné des fitdes dela veilbe et I'éölat de tire sur tes-lëvres. Vous 

aonnaissez ‘des :(ables -d'härmiuytle: où toarroïe: et sagite tóutd une aimàble 
__compagniede pouptes dontles tokthesdi diátier mertent bes ressor{s-en jeu ; 

ù énest atdetadds persónmages ‘de Tiëck,-ot je défie qu'on gárdé son sérieux én 
= vóyant Cténtent; Hórktla, Semmelsiege e futs ùftsants se frémousser:en ca- 

denee surlétdmtrour de basqae dû” poëte. Cel aw?;'de tout temps, a rlanqus à 
; Louis Tieok; g'a'dró Intelligence ‘de. son époqaë'; enförmé dáns le éhâteau- 
‚fort dezen rctre valeriendln’d:pten: cóntprië' dux' Lendandes libédtäs de l'art-mo- 
“Girnei Vivre ave lewjfladtres gönied dn paodé: Tréqidenter d'hdbitude Calde- 
ron, ‘Bhakspenre,:1'ärtuste, est une fort fowabte ‘oocupdtion, Mais il he'faut 
—pasquolgs gul Guadert allier tea vivang, ot d'bét’ cé qui est atrive'à l'atiteur 

de. Gerevidas gr BUNbwtus. Da riëpligd 'botl ApoHe; Bt sou épòqrie le lui 

rend: Bert aawe\dopke 1) peu: de popularit8vgub banitse sveillat même auz 


(1) Voir le Joupnaf de La Zaye d'hier. 


tronikadóla surte pour s’ètre enferméa dane le tour dvoireh.: … 
eekant. il estun don par lequel le notn de-Tieck.se recommandera tou- 
Ae Pi gegse tege vóulons parler: deicet inimitabtd talent de lecture. 
hai aadns euse fagon pour le triomphe des idées romantiqunes, 
de cet ‘art sin 


les profanes, mais lès és peibitdesiplae ditsératves et les plus éclairés, à certains; 
secrets du génie Inapergus Jusqae-là jas. vouveaux décougertsspar..sa, 
clairvoyance de poête dans-ceui:pitmesilfoets mópuisables nuon appelle! 
Euripide, Sophotle, Aristophane 'et Shielpbacottpéndantprösde vingt ans, 
on fit de tous des points de l'Allemagne le Wlérictege de Bresderpotmussiater; 
à ces curiensesséances auzquelles les no ilités lramgdranareinatinoner; 
d'être admises ‚et comme en toute chose Kégacoës a soto pris, eompakd vra” 
tire d'applaudissevoens, quelgae grandefar:t quelque morgue qu'on sffecte, 
on a toujours son grain de virtudseeu fghd-dê la conscience, Tiech finit par 
prendreun tel goût à ces ozeroices HkÉStairés; qu'ils tui devinrent une néces- 
. gité:Nous aussi, en France, nousekdtdrnbttRòrre de lecture; ce fut vers les 
dernières années de la restauratior, au chdp' de feu du romantisme. Qui-de- 
rait venu prédire:alors Pétat piteuxoù tomteraitun jour la question :littérai- 
re, eût certes bien risquê d'étre:pris-pouf Uh fou, car, si j'ai botne:mémoire, 
“Jes chosès se passsient royatenent, et la Muse ocuupaitpartoutdaplace d'hos- 
neurs SiM. Emite Deschamps wousdoûne jamais ses:confidences; je engage: 
“vivement à ne pas oublier l'histoire de telle fameuse. snicéé où. Pun'.des plus 
îlluetres persounages da rei Charles X:selficitait lafavaur de’ Festendrö avec 
le mômeempressement qu’on mettraitgtijourd?hui au sujet de Moriani ou. de 
Liszt. Ioiencore In personnalité gâta tout : aux chefs-d’geuvre des maitres on 
substitua ses-propres ceurres, aûzx modèles, les imitations; la question littérai-. 
re:fat abandonnée pour la question d'amour=propre; et‚le ditettantistne: égr-; 
‘rat tout le monde,le ridicalene- tarde pas à se mettre de la partie.'Si-de mau-! 
« vement conserva jusqu'à la:fin en:Alteniagne un tour plussérieuz; c'est peut 
être À Tieck qe'on te:deit ; en eppliquent:k Vinterprétation: de ‘Shakspeare et: 
- des grands maîtres de Pantiquitásesfaonltés de virtuose qu’;l pouvait. tout: 
aussi bien (rien.ne lex empéghait ) vouer ezolusivement aa prodaits de son, 
imagination, l'autear.de Storhbuld ede Phantasus exergu norisseulement lu 
aneilleure influence:gúr la littérature, mais encore fit preuve d'esprij en an 
‘point délicat où bieg: deë hommesde gónie en manqúent. 'IÌ est-si Äificie au 
poête de tenir son-personnuge à W'écart en dé sem blables circonstances, et de 
‘erder tout beau Ò cettd-kumneur qui legatope d'oenuper les genäde ses times; 
“autant vaulréit diré-aujoweurt de-ne pas 8'émouvoir-àu- oligvetis de: lur sur 
van'tepis verbon en: vente ene eter dn Pen 
_'n$’avais taat ouk parler-des lectaressde Tieek; ine -ma-turiosité était vive 
. Trent èxcitée à dean snjet. Aussi ne-pouvais-je manguerjùà tan voyage à 
Dreedesde m'en informer auprès ded pérsonives'yuin’dvaient cesaó de pratigner 
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| lécélöbre podtedurant fontie temprde son endorgriemênt-dans la capitele des 


trois de Saze. On voit dès-lors quelle confiance doit s'attacher aux details 


geliebedigptprótoi les: mores et d'igitier, je ne dirai pàs }-fond, sonore, 
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| fait, que la partie la moias large da Wahal et;où par dpnséquent 
 l'abstraction était le plas redoutable,a été presque entièrement 


débarrassée d'un champ de glagons quiavait en génóral 12 à 
16 pieds.d'ópaisseur.… ‚ (Uitémain ooulaine.) , 
de Nv Vn dedain, FE ES 
Nous atons annöncè, dans le temps, d'après tne correspon - 
dänce de Batavia, qu'ane quantité de vins de Bordeauf’ávait'bté 


bÊ Aos"plagons; de 25 à 40 | jêtée à la ter, sur l'avis de la commission’, médrcalë Kev 
; dócouvert que le vin était falsifië. Cette nouvelle nous a val 


ten, dêmenti formel de la part d'un journal.de. Bordeaux, dô- 
ati que toute la.presse francaise s'eat amprsnsóe de pebtier 
et qe, fuater de neseeigrierens pêsitifs rode asonariè us mie 
röpròduit. _ A nr en HE 
Ure lettre de Batavia, en date du 18 septetibre,' adfdssóe à 
une des'plus rèspectables maisons de Rotterdam, fait hiesktiöh 
de ce fait, encestermes:. ek: zee el De 
«U yo pen. de terp. 20 birrigges.de vjn de’ Bohdeauz 
furent impurtêes directement Îpi par un navirefrangais,en con; 
signation pour une de nos meilleures maisons de commerce, qui 
les céda à un marchánd de vins. Celui-ci en vendit à diffe- 
rentes personnes; entre antres, une barrique Hu tösident de 
Batavia, qui, ‘après avoir à peine vide une’ detni-bonteilte de 
te vin, se trouva subiternent mal. Attribaant son indispusition 
äce vin, il en envoyà à-l'instant à la commission môdicale, qui 
déelara, après l'avoir analyaá par des procâdés chimiques, que 
ce Jiqaide était composà. d'ingrédiens tellemant nuisibles à Ip 
sanjê, qu'en en beygnf.deux houteilles , l'on pouvait se, oonsi, 
dérer commeempoisonné. Eteffectivement, oûtre plusien:á cas 
de mialadie assez graves, qai sont rôsultés de l'úsage de eë Vin, 
ilp, dausê la mort du chef de la Masiqúë de Patátdjbr: vie 
bles 5 on eddie titie HE 
13 Niùs' nvons faitcòntiaître, il-y a qaëlquesijaite, lès paroles 
Pete rot destirleiigain avoie endless àl Irantedien oîtiepr bidens 
òl tätdtiseibrinden dóptetès. Lebrjodenahs df oppisnsnat de. 
ris'ayattt blâtwe'le:Foutnal des Debats d'avoir donné: de'Ar ene 
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blieite à:ce fait, voiët eomnrent cette feuillé rópond aux ré= - 
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wijt cerneiens hie 
vedntrakre [oto vponkéndes rôle ke: disfrers là  Nksikis bes: nrietkaze Gekes 
dvanb napgortâ: be roijeatle pronopgant, estrihaarti despn abs 


de. deroi,egnstijntionnel, et nous, en, le rappartaat, aronsr nons 
violé quelqne règle ou quelque „convenance pattemes, P 


vele: q 


Que signifie le mot attribië an roi? Qnele' roi approert le 
choix fait, parle meg r{6P Rien. n'est plas, consij Weer 
‚Mais le roi vegreste ges la majorité. n/ait ro epe! 
Pourquoi pas! Il'a fat aête d'udhêsion à son, tttt EE bj. 
licitant le can didat éöftservateur d'avoïk #Eússi TP Rif wad al 
core plas rigortreusettient constituttanrel. Le roi ‘ést le /rautire 


„doit son appui-piiblic et particulier; et qnand iaertye qu'une 
intrigue se sert da.nom du. raï pour ourdir des complots contrp 
les-ministres,.n'est-il pas de l'honneur du.roi de saisir la prê- 
miòre veeasion qui se présente, pour démentir cette intrigue ét 


En 


5 pe ie dahan engere CS bragher benee teren 
-que nons donnons ioi, Troig-chases, ; pons. m'en rapporter au. dectenr 
Carus, à [U foie médecin, pofte, dessinatenr et critique, Pane des, plus opi- 
 ginales physionamies de l’Allemagnestudipnse. et lettrée, trois choses distin= 
„guaient les lectures de Tieck,: premigrement, N'individnalité du lecteur, ln 
_richesse de ses cannaigaances, l'athicisme, pasfait,de son goût, san, ongeuprpro- 
sympathigue,:et.ee don. mgr smidlepaid’éoon voir, as aopen dn 
ayditoiersu coeur même desidáes du pnête; sPesadn- 
as religieuse qui du commeneemgntà Ja fi wan 

de sorte que |gen vre s'offrpik devean 


‚quel.iltranspartaik 
„ment, une oer (imp SEERDE ECE 
-mettait-pag ta atoindere Mterrupkon, de s 1 
et enmplète daas.so5 imposante harmonie ; enfin, la variëte 
„megtangenpikgnstbojours. aux cimpes de J'épopéc.at, de, da, ef, 
edn se,pêrmattait une exqursion vers. des begutéa pt „Bain on. 
‚venait bien vite à oes hanteura favorites, : can: les. hamme ende Vauditaire 
étaient pour le sublime. « Dis-moi quel livre tu‚lis, prétend un viens pro- 
verbe, et je dirai qui tu‚es. » Alezandre-le- Grand lisait chaque jour Odyssée 
d'Homère; Chartes-Qnint,-Thueydide: Henri IV, Plutarque: Christine de 
Suède, Senèque et Luggin,; Tuzenng ef‚Charles XI, Quinte-Carce; Frédéric 
II, Xénophons Gatherine IL, Tocite;, Napoléon, Mashiavel. Naus ‚ne cher 
cherons point ici quel genre de re pprochement il y auraità établirentse, 
tempérament,de gaut-d’illustres personnages et la nature da Jenr éöcivnin. 
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_prédilectjon.Toujoursest-il queces éerivains passentaases rgtasraat gear 
8 in gensdestylaet des csprits sérieux; et nous doutons que, \luistoyelprar- 


térise,jamais un_desgs héros à venir, en disánt de lui qu'il se donon, e 
jour, tau; que dura sa vie, la jouissance raffinde de déguster: am anaten de 
M. Bugóne Sue oude M. Panl de Kock, deux noms que l’admiration;des étran- 
gersconfond si volontiers sous la même auréole. ber 
ea o _ De-gleiehst dem Geiate den du begreifst; ns teu iv 
ce Ta, resseggbles à l'esprit que tu comprends,» a, dit (onhe en ton „bon 
‚tem apblimes A fe compte, bien des myatères stesplignenk … 4 
zn Bautoil, après cela, chercher autre, part,les. cansesale,ces. engonemens 
‚ pulaires qui déeident en quelques jaurg de-la fortang d'un livreet 
„degrP Nous ne prétendons faire iei le procès à personne. Que cer 
„ vrages réussissent et que des éerivains, d'un talent supórieur se ple 
caresser le mausais goÂt du publie;ct aeg ingtinats bourgeais, s'egt inaanm- 
ene Mina ai » Puisque hen Je public ot‚les de vanf, brou- 
„aenl compte, celui -là. an ‚abagrbant: chaque. matig | np Í 
‚littérature quiconsient à son eeranan vhlgale bete An spe 
gueillant; pour des travaux faciles, pour des improvisalinns, SWA ras 
‚sans y penser, plus d'or et de célébrité il, VE void 
|: ì di rine 8, eat chefs-d*ggu vre vujourd’hui,elassiguped LFMPG hl venen 
„kes-lellres soulfrent et póricliten sle saruaa., à Ge BPO EP, #6 EARL 
de décâdence et Pevillssement ul hide gs NL pe: claape 
„d'esprits éclairés, mais timides, qui w’esent.répudigs touthant, so.gwam foad 
‚de ome ils dédaignent et repoussent, efsen vant 
indifférence, passer au camp de l'enrfemì, quittes Ä 
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“ìmposer silence? Ce sont làles principes èlémentaires de | au cathalicisine pour achever la couquête du monde el y fonder 


t institntions, 
n Ángleterre , non-seulement personne ne trouverait mau- 


vale ane le voi fit naa döolangtien. pukiigue d'adhtsiagà 206 Fet orénteur qa a cxercò partait an bieùfiBante infaence, 


ministère , mais, au besoin , le ministêre exigerait que le roi fa 
fit. Les devoirs sont réciprogmes. Les ministres couvrent la 
ond et répondent de tout ; la royauté doit marcher dans un 


saccded parfait avec son ministère. Leroi ne peut avoir ou ne 


pdüt Exprimer, dú moins, que des sentimena et des voenx con- | 


‚coffdrmes à ceux. de sengouvernement. L'influence légitime. 
dele couronne est, en un mot , une des forces sur fesqaelles le 
r ère, tant quit sabsiste, a le droit de compter. Faut-il 
Y'apprendre à nos docteurs de gouvernement parlementaire P 
‘Ceqai serait sonverainement ineonstitutionnel, ce serait que 
je roi conspirât contre son ministère, qu’il cherchât à Faffai- 
DEE, à te miner, à'le' faire renverser par leschambres ! C'est tà 
pötirtant fo rôle qüë les jornatx de l'oppositien , s? rigoristes 
deprais qu’ ua moi dé la royantë les wcorifondus; ne eraignaient 


pas, Ny agqnelgqresjours, de prêter auroï. be roi avait-dit, | 


selon eux, en revenant da la séanced'ouverture des cham- 
bres: «J'aime bien mun ministère, mais je voudrais cepen- 
ndamtaroigdes minisfper dant Ia prépenop à mes. pôtêa n'enpb 
»chât pas de grier : Vizele rj!» Devant qui le roi avait-il dit 
cela P On (rónyait três-constitgtionnel de ranger Te ro dans 
foppbsitión cf dele faire voter, en quelqde sorte, pòúr M.Bil- 
lätalt,” Nous #Appydrtots nous, un mot ‘dw rot; prnoticë det 
want: te buretm de la chambre dins nne rédeptión officiele, 
adressé à ban des viee-préstdens que la majoritò a nommés, et 
l'on erie au scandale ! Quelle bonne foi! Allez, il n'est que 
trop, vrai que yous vondiez faire deg dupes | Ja. loyauté de la 
couronne a déjoué sur ce point vatre intrigue et vousen êtes 

farteux : voilä tout fe mystère ! OO 

En régamé nous dirons aux puriteins eonstitutionnels et ra- 
dea :Sile foïs'est prononcépour son ministère, il « bien 
Fait. TI a nsé de son dröit; il a Fempli sqii devoit envers èn 
edhinet quïen est britte à mille intrigijes..* * 

‚ Nonstrquggns,encore quelqnesenrieux dòtails au sujet de 
ees.paroles ntAriluórs. au roi des Francais, dans une eorrespgn= | 
dance pârticulière: adressée de Paris au Times. D'apràs oe; 
qe elle rapgorte, «In tròs-failile-wrajornt qui deteida: de l'6- 
slbctiön. de M.-dk:-Belleyme; cofnrie 4e vice-prôsident: de la 
wehämbre'des'députäs, a corrdaireu ML. Giritot qe W-morhem 
»êtait vénid dé döritier an d8MEHE & labimierde réparidoe ouver- 
vigment, ond dans ta chibre 1mbnte, ais fe zot nà ontij erajt 
» pas à sonteir, le.ministèrg, actuel. ke ohnsdarlenee, B: Guizof sp 
»rendit le soir même chez, le.zoi,.qu'il pria de vouloir bien lui 
»deuner\'assprancaque,S, M. oontigagraië à tesantenir, au, en 
»eus:condrairg, d'acnepter sp dâmission. Majs le-roi lui déclara 
a qye sa confianee dans lenpministère n'avait point dirminnó, Le 
… goinibtsg demande alors: hiesti: eensontisrit den, donner, uae 
a Pronve er ppablin d-Ae nebrópliqua, densan sans s0inmatië, et 
„lorsque les dignitaires de la chambre, nauvellentens éláso ag 
» présentêrent devant Ini, il se servit, — en conséquence de cet 
zenteetien—des ekpresstois que T'ór'sait, — VE 
rr Om Brip gl Ajit St, he. 'Oftzoradrdit aathändé et 
voip Oni fn Gig Eefete es ietnietu el Fern eer oge ete 
| jbteng á Be. une promesso bien plus extraordináire; na- 
ztammant gres: M, dénlansnpit « equelo blâme infligé à Md’ Au- 
„higny.etdedbssven da M,-Brnat ont óté leg actes privóg du 
sensi oe Qalund schnblable derhande ait êfé faite et. qgaele roi Sz 
„da wendauodindtvofkree qué Ia suite nouwappeondra.: kl 
‚GR BER U afoùtdf,tonteFois, qae l'on perd tE hie Te nástistre bh 
ve GERRAEraider sk ijaineeniea eten 


PE 


TN 
terra" 


“Sos Tè (tie dé Ta Frdhee ét‘p Eitópe, fa ‘Gazètid de Prince: 


KE U ERAAN 150 VAA RN re 4 id EERDE 4, 1} ol tik Pisa 
psblie un articte, pour prouver qu'afin de se roplader à In ‘tte: 


de ordre sneial européen etdu grand mouvement de 'humng- | ' 


Rlé, la Francedott dekenir chef d'nge confédöratign eatholi-. 
què, appugêe. sur tn principe de bibertò, et réunir autour: 
dello da Pologne, la Belgique, I' Frlande, | Allemagne emt hoki- 
qtte, 1'Bopagae, le Portugal, U'Etalie et-Ia Syrie, la Canada et les: 
‚étäts det Amériqne-Méridonale. Ge qni manqne, dit la Gazette 








Ft SN hek: > Te oend H- Se Tren RJ 


canvainons et plus décilés que jarnais, sur le tefraîn saeré de la tradition hé- 
“réditatre 211 y w'tellesaccasions où Ia haineest inséparuble de l'en vheusias- 

mt ; ‘dans les artsedmrure dans les lettres, oute sanrait aïmerte bea qu'à la 

eonditton de haîr et de haïr franchement, aars réserve, le commun, ke bour 





}-A. €80,00. erf: 739;000-pntnk8b7s:, … 


la grande unité religieuse, c'est ce fort point d'apput qu'il a 
trouvé de tout temps dans le génie frangais, génie fôcondant 


Ponr donner plus de poids à ses raisonnemens, la Gazette 
afirme avec le plus grand sérieux, que la France est descendue 
aujourd'hui au troisième rang dans la hièrarchie des nations. ° 

Et Fon ose débiter des ehoses semblables à un peuple spiri- 
tuel et intelligent ! de & 


Voiei ce qu'on lit dans la même feuille : 

«Le bruit s'est répanda {ue le: gouvernement va faire fermer 
les cinq noviciats de jésuites qui existenten France, Cette me- 
Bure. anrait été, dit-on, décidée-ep conseil, 

Voilà Ja reconnaissange.du pouvoir pour an ordre qui depuis 
danze ans a contribuê à lui coneilier Rôme ef une partje! dú 
i elergé de Franee ! Les jésuites, au nor de la.religton, ont eher- 
chó à enlever les royalistes à la hositane „6 le journal Union, 
fondé avec teur oppui, est allé foruifier \Ünicers , journal 
ouvertesaent dynastigue, so rn 

An reste, il (aut dire qye cette ingra{jtde est forege, MW, Gui- 
zot ge pauraih laisser, Ne Thiers di 


| 








À däzeloppgr le monvégment, de 
la révoluwon auqnel les jéguitas servaient de. presgsin nn: 
- Nons.avions, bien,prêxu que, le jour „ou. Ie gerargsmant 
serait press par Ì Unagersitiet la résolution , 1, abafdonne- 
rait ses nouveaux allies. Rien n empêche maintenant qu'on 
ne fasse une loi peur,donner la liberté de l'enseignement, ct l'on 
devrait apporter un aomrean projet ‚puisque l'on va, dit-on, 
retirer geluid Wa Sillemgin.s Sá 

L'Lidépendance belge reproduit un ‘articte du Rotterdamsche: 


Courant, qu'elle traduit ainsi: 

«Par suite de la namjination de M, de Jonge, dispolenr df. 
» Journalde.ba Haye, ans. fonctiggs d'échevin de Ja ville de La 
„Haye, dl, Holtrop, hihfiothécaire do Ta Bibliothèque, a été: 
„»nommjê rêdacteur en chef, de ca journal, ct. M. gellinfanie! 


… depsièamg rôdactenr. » TRE Gi 

Nans (éroiis dbgerzes qya te jauxnal belge: a.cowmis une er- 
rènmká leuille,ddatrjls’agit;esb ledesrnal hallandsis dela vèsi- 
‘denoby: prrnissánt troinfoib par seöaae, svus la noui, desdeg- 
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‘bladnr "SG ravenhige, an vt. 
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KH mep tn É sean eh saar pe z eend rine 
ore Le tstedgebdes dépenses de 1e et BBAT: | 
A TN EE Re ERE 

 ” ‚bSuite el fn. — Voir le jossnal d: 


DE 


hind 1! el ee: 

_cnapirau X, Départeinent;de de gadnré, estinnê pods chtawse 
des deux années à la sontme de 12, 000,090 so snbdirise eamatc 
suit: 1% Frais danrdepeptement, fl. 181300 ; 2° Fraitemens,, 
frais de-barenuxiet-lea-sbrames: allauées pour les chevaax de; 
Wondinmojder Ig bnòrál„oHie-lbdeninistration: de. l'armôe at des: 
Étaps- rin ajekts der peokigdeh tide plaaes,:f1.-206,378; 3P Traite-. 
1wews'ët solde; gratificatibns, foyrragen et Mtrosifraia des: di fkd- | 
vers eofps de armée, fl. :2,323;6679:4e: Rantonte, fl. A29880 ; | 
5" Académie: militaires: fl. 69;820.; ::6p.-Frais de: routesorte. 


dhauffagedès corzis nde der esta Frais de (ramspeoet, 
ete, dódommagrmen:, ete; B, 49, 000;-10°. Matériel-paur Rar-! 
tillerie, fb, £40,000; 41n-Matóriet .du:pênte;: fh 458,95A,66,;: 
12° Dépunses diversesyfl’106,216;20.;: 432. Tiraitemess,soldes 
at'eatresfraisdwoörgs de morbehansséb, f,-182/000a) 140: Erai-: 
4erment ‘d'ofkoievsinun campris: dansles: cadres,; pengreins;:atc… 
fl.04,634,58k, 14 par H846 et Als: 1,584, VAA; A ipaur: EA; 
15® Dépenses ‘ontraavdindiror:peur!1846.; ùne: somme de: 
EEE RE A 
fl 95825 dent: 
„825,:paur pan 


DEES Rak 


— enserae Xl: Mépaxfarhont: den Colonies, 
fl. 67,509 pour: fraib de; döpartenent ct fl. 26 
“sibns, nt on ENNE 
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radi ser Het 
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Il résulte des statistiques officielles publiées ces-jours-ci,qua 

te armivages des. nevites enirés dans tes -diflérens poris du, 
royaume dee Pays-Bas, pendant V'aronée 1843) s'élèvent à-6480 

: wavires, jaugehnt ensemble 965,8 15 tonneaax. 
Dans ve hombre, il-y en avait-5853 nven chargemens:d'an 
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had nn nes te ee er in RIET 7 
s’étendraît en dehors du cenacle. Peu à peu, Te fhéätre do son enseignement 
s'agrandit, les. garnies déposée en hou lieu commencétent à se développar, 
et lorsijue le poôte, changeaut de rösidenge: eitta Dresde pour Berlin, ce fut 
taconr de Prusse iui vaulut nestelen à tente eelte grandiose représentation 
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1 repnêsen tation avait att irâ jendá dernier ua publie: tempbraas 5 Z 
| reais dont le smecâg, 
{_sauses, nep 


}p\ps 42 


fl, 26,090:; 13e Sdrwibenmódival,f. -H20,080 3. Ar: Lumièrtzei) 


geofd, le hes ait. Fest édifans, nad ne Feconteste, en ce qui teuchieausrap- | de Sophoole, d'Aristapbane, d'Euripide ebde Shakespeare, qui jusque-là s'é- 
petts-de he vie; de de prénmnie de tonte animositá à Pégetd des personnes, |. tait, donmteren INroitedngeinte d'une; chambre silencieuse et devant un. pu- 
‘ imais Tes questions d'art admettént qu'on les traite anr un pied ntoie- éeangé- | blie eomposd-sculaimet de guelgnes fidèles, Nouns-mêmas, et sans mous en 


Fipre. E'éoprit 1i'est pas le eozur, et torsqn'it s'agit de productions où le ben ' 
sens et la motale:aönt iersuités de partì pris, le style méconnu, ne point s’ir- 
filer, ne point fes eondlièitre'ain Howrdes Tettres profunées, de Pintolligenee 
-qh’éh déshonore, c'est hanifedtd- str vódatidn d'komme de goût. Ici tonte cs- 
apiëcede tolérance dégên te rapidement et: ûfliewee, etje ne donne pas long- 
"térúps att serresu le fmieux nourri pour qu’it &éroutume éu triste ordinaire 
“det'endroit. C'est pourquoi le mietix eat dè ne point qedtter les maîtres, du 
MGiESA ne Gatitats perdre de vue le pofat de doliëk;: after ge novanie wuesitbt 
poùr pet ae sóuprgonpsie attefnt du mal qaì cou, Pierhat ndus | 
1 BEES, Ies lectures de Tieck dureut ézercet- la meilleùre: indkedtise | 
sûr-De ‘eeréf ge Heùtourdit, et certes il fallaìt que le monde dont 'il 
glârt Vrinie'ebt desutintdés-bien déclardes pour tout ce que les fettres anti- 
qed er iGmner offene 
vedritistäet eulerce avee 


„Punguste et. d'éteré, car on y vivait en un 
tig PNRERD, OEUpe' rat èt 


‘ re, Sophiecte, Euripide, Aristophane. 
er chef Rontbo; Menrt PIF, Ponet lon Nudes, 
“thus dès 'Chèis.d ied e: 
“chu de Teurs hik de 
sla teprésentatiór 


de Posprit Weritain defilntent ù leur towr, ot cha- 
ianteurs póuvait dife“conmme M. de Vigny eprès 
} a da ‘Penis: Jeuieu ma acirde. Parmi hes con- 
‘tersrfrorains, celui dak fte | 
tant, an dire des pn 
ngile part Poriginalité dmg 
hane. Il les fris 
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sait de préférence élait Goethd.' Pour- 
bede “cos soutenirs vivent comme d'hier, 
WRnEtatait- davantage que’ dans ses lec- 
'túrédd'Aristop WS EPA ez htt; qnelquefois chez le corms- 
en Baudissin, le plus he ent: den eri bold dant nous apie 
tod PPRitve. Là, au milieu d'an'pelië VererieWend pursni les intimes, de Za 
rd Bladet son onténr” behe vin rra Pé Ut JP est propre, et soit 
Anns Sibpatsr ou les Nude led Ohedikors oh'res@ransusltds, il vons 
1 pitrdGiaitde Wrs, à Force de verve, d'iórrie et-de trait; Kitcóeir nine de 
„ieutte' ghiläs 9 hifipitasoble, de cet eSprit vaitir, ‘sceptique) athenten, 
seest tout dire, ettij er dehors de la raison Hinktine; n°k argue et ne respéete 
“rièrr. Ui sóupér de plotêt iin banquet à la mafttère: shtigee rénnisszit entei 
tè Fes amis, Sur qhiGt WOUbaik afors Ventretien ? of Tidnaptiie, Buns ves calimes 
et beriines-disdertëfi0RbWietif des aperous de fine eritidbe, biën dhenverises 
‘boutades que la pltinve 'eÙt std Wrecneillir ont dû se petdtie;‘máia non:sans 
Haisspr au fond de toutes ces tútelfijjences choisies an pen du pitFitin de cet. 
hef drer de lá tertë verdt:Ofyinpe, aux beaux jours de M'peésio et 
Bes liöus Infbrtels. "ete EEn 
_‘ Cbinte”tnúte ehòse en ce monde, Tes leètuës Be Teck devaient nvaïr leur 


rlactióë, ef lè' temps ne pouvait minguër. 8e venir où Piaffaenoë du maître 


jamse.nogaaali da. 


douter, n'avomteneus.: pas ea dausta mise en scène d’.4n 
„eoptre-coup:des tecturos de: Tieak ? oer get Etui, 
“_Naie neus voilà, parlanf de Tieek ni plas ni meine, gup sinaue/Heussions 
visité dans sa maison da Dresde, plus veloatianssam, gut, del te tie fa- 
gon, nulle réserve ne nous était imposén,-etAronume mays vans pn gorder, 
taute franchise à l'égard desciif 8,.Om wie spra posnt Desté da vajr sans 
notre ébage un tribut payé an soutenind’un aceuailbienveillanss…. „-: „… : 
… A-céfaut de Tieck, nous vonkûmes. volg Retsch, heureux artiste h qui Ia 
e; de-Goethe. a. faitr-de si ravissantes coal 
is cesobaprit-hourête et etrieun dent le. erayon,, en. a’asta- 
vehunt wad scheïsrdieokesze. de Âa. pensóe kemaine, oréait ingénument. un des 
fléaug de en tempercinl'illustragion. — Ne. vous. est-il jamais arrivó de de- 
-tmander dans aa, ville natalee. ons d'uapeintre, d'un poèteos d'un. nuwsi- 
eien.connm detaute P'Europe ; et.de ne-trouser pour vous répondre que, des 
geús qui-s'ééonnent:et fant mine de craire qua vous vous mager d'eus? L'é- 
‚ promee dant jo. paaleaousuwendgità Dresde à prppeadeRetsch, et. jane rap- 
pelai malgeë moi Fhistoiseda cet étranger quidamendslt-à Francfort la maison. 
„de Goethe: « II: faut. qüescei snit guelgue baftgqüeroutier d'il. ya cinqaante 
: den Bieb en, bourgeoië dn:Kirschgraben, var. jep 'ai jaraais ontendu:parler 
"GRC-LLDE, MC Pt O- £ AN 7 a OEREN ‘ : oi 
- Retsoh.kabite une petite, maisan dans-la Neustadt, dernière le palais: Japo- 
„nais. Désque woha hous fûreaannancts, il-sintònonedun.aircordial ek nous 
fit le meiltenr accueil. G'est un petit hommadaas In forae da l'âge, d'une 
- constitution vobeste , et:qui, porteidans ges yedx. ante la: verse huamoristigue 
„de ses dessitts.-U nous: oonduiait densaog atelier.ot sous smantra les divers ou- 
vrages qu'il avait en teaìn. Je ae conmniseais jusque-là de Retach que. aes. des- 
sins au tart; et j'avona sne aa; peiutsre: à Fhauile m'intéresen vivgment. Ja ze 
marque, entra.autres ta blaans die bainteté et de-genza, wae maidane.à.l'en fant 
‚Jésns à peins achevée, at.qui ne sac, parnt: poitk indigee. de'prétendse aux 
honneurs de la galerie de Mrasde; mais ee-qui wond frappa tout d'nberd fat une. 
: goide représentant Wilhelm:Meister, écontant dun air málaneoligue la-divine 
: chanson de Mignon, assis an pied da son Jit ; Mahón! dahin ? — Taut en cau- 
sant, nons patsâmes de l'atelier du-peiatre dans-le aabinet du graveur, et 
Retsch nous mit au courant de ses nouvelles prodaetians dans un genre vul 
a Fait:ea gloire; c'étaiont des dessina pour ta Lenore.do Bürger et pour cette 
autre adorable accur jumelle que le paòte de:Goettingen. a dannáe à Lenoze , 
et-quise nomme Za Fille du Pasteur de Faubonkeim, Quand oous-eùntee tout 
- partours:, Retschatla chercher son atbum ‚June des emniositée du pays. J'a- 


a er : 










degene àAOdápa le \ 


tonnage de 943,726 et 337 arrivés sur lest de. 20,089 tonneaur. $ 
Les appareillanges pendant l'année 1843 ont été.-de 6274 3 
navires mesnrant 980,914 tonneaux, dont 3450 navires de} 


348,687 tonnesus avea. -ghasgemens. et 2824. bàtimens.de $ 
_432,227 tonneaax sur lest. 5e An 
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ë En TLN hs 
La Sociëté médicale de-Hambourg a nommé respectivement % 
membres correspondans et honoraires, nos covapatriotes MM, de : 
prefesscur Mulder à Groningue, les docteurs Dupare:à Leen- 
warden et Alki Cohen àG pigue. * vane A 


: 
Aerts, 


On écrit de Bois-le-Duc, 9 janviër. 


Et z sie. H 
On apprend à l'instant qu'un incendie à éclaté à Waalwyk 
déjà plusieurs maisons se trouvent rédnites en tendres. Le feu 4 
doit avoir pris dans la maisan d'un nommè Geenakeek. Á 

On mandede Intnêmic etbFe, basta datdduBque la glace com- Á 
mence à débarragser les rivières et.que l'on espére,j sous hui-% 
täïne, Te rerionvellerhent dela navigition,' si le'dógél éontînue ; 4 
on Pespêré'd*huitaht plas vivenentqi'iire: plús fofgae ‘tek: $ 
mêtisre du’ tamad die ‘BwidWilleins-Vaart amönerait-- wro Â 
pönurie:dehiuitbe, Eolte la partiade cdcanalsdepuis: Máestricht:$ 
jrrsqu. à, Weent est libre, mais da. Weert, ä: Boás-le-Due:ls.oanal- | 
est.encore pris.hes barguasrde,M, Wignand Steins font le ser-% 
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vipe.jusnin.à Weert et de là, les marchandiges se trangpartent 
par terme. e service s'effectue pice-vêrsû, NE 
ue ob Stumm BED HOYA i gren tit j Geuhgte zeer d 


Co-soir er jöuerà poab hw seconde foie; an Pisterb-Ropdt- $ 
Frangais, opéra de Danizetti Marie de Rohan, dont la premièzeÂ 

Ma, té qu mêdipere, Mous an disans. kes} 
oghaine. fois; en, attendant, il est juste, de 4 
ner ae ERD Lorena, zine ane Menor Died 
‘Kifâat, ont reóu A mlniee de satisfactin, “parfals th&R- 
wifs;-de FweRtoite, ME aeiio’ mérite ure mentor lùlë:pde3-'4 
‘cu bière; ët: Home peut dite gee el eet sor tatoritignia stu v68tune 
ehutereet opéra, que. malgré:ses dófvats; tenê ke: monde vouidda 
aller voir poor lo 3e acte,:où:la jeu s;levehant ‚deM, ko- 
-teraomêlâvend.à, una. gaande hautear,et.prednisent}'efipt le 
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„JE Lorezzo et Allird, ainsi que Mfle Blânterre, ónt'el ra 
pefes a WEkBaurideda. PT STORE 
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1: Kegeuestions veligieâses en: Ivlanderet en Angtetoere tiennent 
teujauyrsda: plave: Ja: plus cimpdgtante dps journadg;Indusatoas - 
&tjourd' bruis qmolgres :degumens garigux nd akal nde:laqus- ; 
“pelle da surplis et de Boflenitoire s:u'èsiourellbuwgs plstorabe de : 
V'évêque d'Exeter qui s'amendapwgrdheboor: hedain seufjà | 
revonir: de nogrveaarsun za dbeûstery sieht wènt:senfle. dam antre £ 
“eûté, puis rousiiivons. ine eitatiorüdatine.de da lettwerdù pape £ 
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‚dérvationies Ji éloignement:leplanseadsen vsdderweoian ou: 







affwero politique: Le Rost pgbliseggelkiaefden nie Zranderd$ 
10e sonkellaut heen boite: Nomp ivf batig les dldnsee-dd conegr- 
-eloesredlendintod’ Erserhit: slr. le: ploate sasseuiic lire. $ 
sheds SaintaBbrpnDerns te projet ta pureSaieter Saint £ | 


est bien belde, ot tes charges qite.d’ i eraiv de eabinet anglais 


‘dont bieri:lourdes, pourqu'on plisse afpeuter: ou hehe weatitb de 
eb doounient!pablió pav: uh: jaurwel ziesprotderenid bh Mstsóna? | 


"de Glasvow: Quoi ge’ ib ok isoie des 'mógodiations ‘rebdtiveskau 
töneerdat, ‘lég onthohigwes;dikelunde he semonttent. pas :ttep 
eberiig aux Oreirus et aak iewtserds den MlinuSióge:: EEE ER 

ve Bebfast,- gonne. da-plapart:des-amtrps grandes ilbes; a! kn 
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'|-ausd-zen swebting: de. onthvaliques: potir-:provester nnntre bo bilt * 


-dedtdonations :charitables. Courme: sogurle alta n'éthitusser 
vaste pour lo-nemhre Hes persshaeb varkes zicetteréeniog tha 


|- fallalà tenir danste salle du: Oibâtre; ve: gnd est -poa- ódifiant 
|-aur-yeun.desrdathboligues ui, ‘au ruhobre shes::pompes.mon=’ : 


duines: prosonites parle dlergó; pl 
-gpebtaabesgstbfaaswsdesleacèine, 


keemtren prgmière. 
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e:classe de 


“exerce ane très-grande inflmence son ene: certain 
Side xl p N - À En gebebr en} zedig 
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EE Tt ES DES 

ed que eette fois mon attente fat (ro magiaë Pafbuim de 

etsch guolgue ohgend'entorregent., j'avais rôvé ja ne agia quoi:de 6: 
de fou, gai incroyables fantaisies que ce Sable dFroffiman jetait sur le 
papier à ses beoref É'ivrosse et de gönie. Rieir“detöût: cela, Fei l'Allemand 
pieux apparaft tout entier. Chaque feuilletde cetalbum eontient une allu- 
sion auxjoies dela vie domeatiqne; gàetlà de sointes pensées se fant jour 
sous la forme d’un Christ entouré de petits enfans „d'une halte dans la fuite 
au désert, et de ele loin sependant vous vous retrouvez comme par en- 
chamtömWkt an melig de-ces rogauntes Téeriignes dont son « ile à vous 
racontan teë Iégdndes. De ce wemlre onl paas senwsono vant kdeknht surie 
sphinz,et surtout cette romantique tempête qui de loin ne nous montre que 
les vents déchaînés, tandis que de près vonsapercever toute sorto de petits 
génies, moteurs aériens de la machine. Ce qui vons frappe en général ches 
Ketsch, c'est l'idée, dont le sens, tasôt apparent, tantôt mystique , toujours 
profond, rehausse le mérite de l'exúcution, de telle sorte que vous. quittez sé- - 
rieux, presque rêveur, le livre ouvert d’abord aveo cette indifférence oiseuse 
du badaud cherchant à se distraire.… 

bn leudemain, je me dirigeai vors Eharand. En génúral, on zogaga dens la 
Sutissêsaganne pauerait isgimant.aa compare Nie kuma @,-phde Amagere 
Ir'ou avance, se charge de. Jeinket. plus inélanseiguas- 94 plus. anoabaas.. Ici, la 





montagne tardoie.eneareanr lep aires, wanie Iaarent du: pare, deviant toutrh- 
caap plassauvage.ot plug Appa) Hozes.länbgs-à.gauebeen pam derochar gui 
8'0uvse ent na prácipipen Galt s'eppelle. le; Sant da. hussned, (dar. Juaarpu- 
sprung). Oa raconse {soe pendant An geserp dadzemte, ome, un:-huanard pans- 
sien fuyait, pousayivi.petan gsondrou- de Jwaciere pesemimuatianels, il.ne 

} Pauvait senl tenis 4648. Ge onlhapsenmnaarind ee bpsbrirn Hel det, nas Apergeit 
Í Vabime.sous ses, .pjeds, et tandis) gur). mtesane 49e) épnurante. V'elrozehle 
} prafondeur, il entend, derriëse Le. lea aris de-sintoirasles autses, hien, opnjains 
| désormais qppesleur proie‚ne. sanrait leur Gnhapper, Des deuzt,mgrke iaórita- 
bles qui atoffraat& lui, la feranrbe: cavalier choisit la.moins: erwalle: paur «n 
snlgat; ilenfoncarnas épeaas dans le vendre deson ahosal, ek, tente en dáens- 
péré.de Jeifaiga anukinl'aapace.qui sápare lesdemn rond Jduniesal seilanpe 
& corps.perdu el vinat <'alattre gur le pie. oppas san dhempinenrsie ia. hards 
Jauseoraf a la.pie.sanse, Kabime déagrmais le, zentúgn oontre sea nemis,. on 
au} d'ontra,eux n'orn gauter ke. pas. $jil, fant-en croiga la. twadition da pays, 
„ane.des. plaa snpvagoa partiag du carrefour d;Ostaweld tise son-nour dinndné- 
pement.plus triskement tragique. Daus,ousriess cagapagnoag: bastaient.las dé- 
filés da la montagpe et.heminaient.à grands pag camme des hommsps ógarés 
‚quele nuit gegae. Taut-à-coup celui qui marchait:lo:premigg:pousse un ori 
„déchirant..A eet affceux signal, l'autre ae raviee et sa, vagonneltan bord. d'un 
„próuipiee, d'où il voit san malheuneuz aam pagnon tander de raohe en roche 
dans la profondeur, Le lendemain, let geus Aimpays-tronvòrant um. bgnd.de 
„V'abime an cadavse mutilé gp'ils ensspelirent à, oplke.place, oppeléeaujonr- 
d'huilà Mort.du paugre Voyngeun (des armen Reisendem Untergang): … 
(la aniteddemalnd 


eme a + 
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Zatholiques. Dans le diooèse d' Armagh surtout cette opposition 
Bet manifestâe par une sorte d'hostilité ouverte contre l'ar- 
d'Eque quta accepté les fonctions de commiesaire du bill. 
irt Paroisses des érvironede Drogheda, placóes sos Vattú, 
Arecte dy prálat, ont âlé;prasqueeptlèremang a! 






AAL tes Gdèlegqui-ea sont placés sous la. direction tehandegien 
in tes tablin:en grand nombre dans eette loealitd. — 
Nba Fa-politiquede concitiation et de-sages ooncesstons,’ 
‚Ministère a le prójst d'aúginentertconsidérablement le snb- 
ide aecordé au, gellège catholique.de Maygooth, qui passe 
Poertant pour Îa pópinière d'où sortent ces ardens mis- 
NOnnaires, quï se sont montrês de tout temps les auxiliaires 
Wlilsdé M.O Connetlet dela propagande pour le rappel.Sir Ro- 
ber Beel deraande:senlement qnelques garanties. 
Voiei moêntenant quellesseraient „ d'après un journal , les 
Principales clauses du &oncordat entre te saint-père et la cour 
9 Mome, 1° Reconnaissance entíère et cojnplète des dignitaires - 
Sathalignes en Irlande comme fonctionnaires 4 comine corps; 
Uitérporätion,; eumme établissement natiesal du collége 
tathotique ie Maytooth et angmentation eönsidèrable de ses 
“ovenùs; 39 Dotation dás prêtres eniholigues’en ‘Irlande, si l'é- 
8lise.le jugeambeessaire au canvemabie.. … … 
4e Botatidns considórabies et aùgmenéation:d’‘ indemnités en 
vert des prêtres catholiques dans tes fiösstystons britanniques 
e rsAmérique du nord, de H' Australie et les autres colanies. 
ec Sppui :du gouvergement britenniga® axx: missionnaires 
Maliens dàn ta Chine. 6? E'appwirêtrnémegouwdrnement à ces 
Weston airs dans 1’ Inde: anglaise;er ‘ses: dependances, avec la 
Perspeciive “d'une datation ‘polli lës “prêtres établis dans „ces: 
règiees, lorsque la:ehose sera possible. 
‚ Shróghange de ces cóncessions, le. gouvernement anglais ob- 
lendra: 1e Nn pas-fe veto pour: la homination des érôgies de. 
Sglise cathólique en Írlande, mais le droit de nammmer lui-mêr. 
Zan plusieurs candidats â ces fonctions; 2% L'influ êncedal'vê- 
Nede Rome contre lê mouvetwentdu rappel, ee Bn 


Te rapport: off@iel' zur. l'état du revenu de- 1 Angeterre: 
Wâzente, an coläf,” He “atigimentation bonidevabre® tant pour 
riante qno pouwletrimestre. Le revenu total de l'année est de 
# ata Leeren. du trimestre est hi ann 

St} Erdéeroissemienent du revenu ‘ponr:F'année, es.da 
L 145, pi H let L'ácervistement.dú pevéiid pour Îe it 
re eat de A3, PIG liv, st, Te | 
n ‘migmentalion-totale du revenu de I'únnéeagmpafd à éstut 
Beer nepartit ainsi: Donanes- 1,305; 468 liv, st. Accises 
po SOf HV. st, Trmbee 185,235' Tv bt, Tägen 20,002 lie. sti 
no stes 83,000: eee, ‘dela ‘couronge. 37;500 Tir. st; 
nh autres fonds 169,610 liv. st. Remboursemens- d’ 3 


4 Â ddduire pour-ditninutitiw Bilis te produit do V'acomd taz 
not zE raa GOAR BAN nteariad eh ent 
jechittre net dÌaögmentiion SU KOsdn Huug Te4s wit Hungk 
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5 1,163,5095.: timed af poke EL sl be serÂ 
p trouvons ee Vaugmentdbiodadaporedmapounte, twin 
iváse äïhisì : Donartes livrst PS; PG7: Weeises 200;169 
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—Le bruit court que sir Robert Peel se: propose de, soamettns 
AU parlement uri plen’adsidinat. à enlever àlpr aorgpagnie des 
desdOkientatesipour leconfiër.à'la:couronne, legouxerhement 

2 territoire abgiis, oet Ee 
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Nouvelles d'Espagne. 


Wen rage df 
st: RE 
’ Madrid, Sjanvier 
GE dn deinen oe reet) SJaavier, 
t 


Le sénats en: séance 
‚de Ma. de rader deinende dE rejetbee}h 
ix contre zi Phn etende hei dende a étò le- 
8 Véeuprès teetnre d'un projet de: loienvoyà par la chainbre- des 
8 d&purás zelntif aux con versiûns. opênépsemtijros.3ip.e; 
a “Le ministre des finances a renouvelé teder, Banque de 
S-Feridinand, Ie contrat en vertu duquel gef" ét eme L 
Are an gouvernement un erédit de 150 millions def Balin" 
‘ge® moisitte jan vier, de fóvrier et mars prochain. zE 
—La‘banque de St-Ferdinand avanvera également 50 millions: 
© réaux par mois pour payer les deux semestres du 3 p. c. 
ut l'année 1849. 


8 torre D'apràs” deux tettresadressées de France au Castellano, cn 
“Ais dui3-jänvier, les partisons de don Carlos continuent leurs 
Machinatjons (ant dans ce pays: qu'en Espagne. Les ayncuchos 

esporteristen).ont fait, dit-on, de nouvelles: propositiong aux 

„Prlidtes, qui sonéshr 

rt dintermé ; 


anjoyrd' hui, L"opipion partienliëre 
miajoritó-dd£45 











Sei dpelangs of viers et sergens. IJs ont deg agens à Guipuzioa, | 


avarre ct en Bigeáye, èt n'âttendént plùs que la dêterimniná- : 





pet du gênórat Vittareat; pour ugir,des-uns-en-pènétraat en 
Sp POG regnpeegehee Berwiees: hesay tresen so propgoanat sor. les- 
Renx En Ù zi rj gie 2e N48: ie $ É 5 oe " Pd 


Bourse de Madrid du 3 janvier. de 
Sp.e. 313 aue., 313} à 60 jours. — 5 p. Ce. 22 ane, 
3à60j. — Dette flottante 78 à 60 j. — Coupons 26% à 60 j. 


\te sans intérêt 615 à 60 j. 
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Dr Re 
E Nouvelles de France. 
tl ELEN eteiniud esn, 1: Parte, Ajpnvier. 
B Le Messager et le Moniteur dómentent en ces termes le bruit 


ie M. de Montalivet aurait offert sa demission au roi: 
ED Wp rBsC tn juuwnat dufrietin; Je Brviit -conrnit Wiee: à la 


. 
« ‘ij 


Borna Ils eomteds ontalivet,. infendant-gênóral de | 
e 


iste civile, avait offert sa 
te espèce de fondement, » 


ide emit onpandant deParis, Orjgnyier,. à, I'Jndépedanco: 


Emission. Ge bruit- est dénuê'de 


































OPS, tach 11.633, Income -taa 33,125. Postes 35000, | VON* heures Imporan 
; 20,000. Prêts et autres fonds 96,62 | bigi dean teruiëranine: 
Lgamimment s'occuper de travaux Ii 







Î diger par boeit uns 


„ le comte de Montalivet, ilest certain que cette-démission a 
bie offerte.par. le noble pair, mais que le. rg a refasé de Y'accep- 
es ‚et, dans cette entrevue , M. de, Montalivet adit à S. M. que 
"il g'était dêplaré contre le cabinet, o'est‚sans aucune amhition 
488 ports car il prie le roi dé ne póint compter sun lui, si le. 
Misistêre était renversée. Mais, a-t-il ajouté ‚je eansidère ce 


winistère non-seulément cone agissant contre les intérêis de 


la Fragger mais contre. ceux de la dynastie. Le dèmenti que pu- 
bliede Messager n'est dont, qu’ une;tactique du cabinet, 
_ Quoi qu'il en soit, la défection a fait de nouveaux progrès. 
M„ Baude, conseiller d'état, et M. Vatout, directeur des monu- 
mens publics, se séparent des canservateurs guizattistes pour 
se.plager sous le drapsap de M, le. eomte Mplé. De 
M.Gujzot a dâpogà hien toutes les pièces diplomatigues con. 
eernant Taiti et le Marge; jl n'a communigyé aúcun document 
sur V'importante questian du droit de visite, mais il s'est expli- 
qué avec beaucoup de franchise sur cette ‘affaire, et ses paroles 
ont produit une vive impression sur les membres de la eommis-, 
$ion.de adresse. Ee nt 
…_M. Guizot a déclaré qu”il avait pris en sériegse. considération 
les vaeux de la chambre à ce snjet, qu'il a fajt des efforts con- 
stans. auprès.du cabinet britannique, et ‚qû,il les continue en 
ce moment, non-seulement pour modifier, les anciens traités, 
mais pour ohtenir ua traité nouveau sun dps, bases qpi satisfe- 
raiens les voeux que les chambres-ant formás.et les susceptibilitds 
de la marine nationale. M, le,ministre, des affaires. Êtrangêres a 
teeytijtéaestedóplaratson, importdete eh. dissnt: qu'il espórait 
or voâr envossunignes prowptemsntaus chambres le rgsn}tat. 
8 egs.nógociatiaus,.dont le suoeds ne Ini parait pas douteux, 


|_M. le ministre des finances, qui a été interpellé dais la com- 


mission sur les intentions du gonverneiment à l'égard de la-con- 
version, du eing:poureent‚a répondu d'une manière âvasive; 
tontefoisil a reconnu la Îégalité et les avantages de cette grande 
mesure, mais il ne la eroit pas opportune, Je crois que cette 
questinn reviendra:dane le cours de la discussion, générale du 
budget ou: de l'adresse et, qu'alars de ministère s'expliguera ca- 
tégoriguerenk. et 

‚ _—0On lit dansle Moniteur : : 

| «Plusieurs jputnenx annonoënt, Ja promojion Péoente deM. 


Hébert, procureur-général, du grade. de. nonsmandeur: de la |: 
Lägiondd'oanuur. be fait estinexaet, Lapromótien de Ml: Hò- 


bert dated Jer mai 1843. » 
} -s=sBans lasáance de la chambrodesdépatós da 9, ML. le pró- 
isident du conseil a donnó lecture d’un projet de loî ayant pour 
but d'aecondtap ape pensiou.de qoigze millefranes à ML. Ville 
‘main, ancien.mipistre de l'instrùction publique; celte pension 


sera reversible sur Iá tête de chactihe dès” TNès qúe laissera M. 
\Villemain et par parsten gid: €: D MENE 


|_heprojekserpiinp riante dinbei, , avan ontzuzi an mpe-bieeerg 
—M. le procureur gangwerk deo Ay ori police Lontes les 


lettres mienigndlés.ft anouymes qui avaient été envoyées à M. 


{[Virteiairi. On cherche en ce moment par confrontation des 


critures, à découvrir les personnes qui ont écrit ces lettres, 
Fords bes eëperts en calligragihie vieunent.d!être.mis, en. râgquisi > 
Nous apprenons que M. Villemain est presque entièrement 
et lon Er eene 

faireg. * E 






ENE EEP ANSO RETE € ORR 

Le 3 janvier a eu lieu à Lucerne l'ouverture du grand con» 
geil par son prósident,-Mstercönseitler de régence Zand, quia 
sommairement indiqué les raisons de la convocation extraor- 





dindirdrgd-perpe destine Apres (sn buttait connaître l'é- 
nf rede art Hr : 1 


lection quö fe élinpitre ecclésiastigüe de Hochdorf ‘avait faïté 


d' éducation à In place de fen M. Widmer, capitulant et prévót 
ân chapitreà Manster, ef qu'on ‘ent décidé de l'admettre préa- 
lablement à prêter serment, on donna lecture da coinpte-rendu 


que dès qu'il en auraif le. lofsir, le opnsbil, exöcutif adresserait 
an grand conseil un tappost plas dètaillé, sur ce message et que 
la commission cantona 


tafing. Ensuite le grand, conseil nomma. nne commission de 1 


Brrr kkk délibórer sux:les propositions des conseil exé- 


EN 5 


evi dónné. par le tribunal srpórieur qa! fallait 


grand coûsèil, MH, Buhler de Bureri et Kanfmann de Wykon, 
qui ont pris part-an mouvement insurrectionnel, le grand con- 
seil, en conformitê des lois existantes, a nommé une seconde 
commission de neuf maradsress oh 
dire sì cette enquête peut avóië li 

Dans la séance du 4, M. Buck, eaf 







El 


d'òtat-major sont només ou promus; entr'aûtrés "18 indj 
Schmid de Hitzkirch est avancé’au g#ade de chef de Bataillon, 
en.kbcompensa des-serviecs. quid Fendus dans les vénemens 


1 du 8 décembre. Suit le. rapport ada. comimissian des onze, nom- 


mèa dans la première séance, MN. Peigwart-Muller, le rappor- 
teur, fait observer que la comruisstun n'a pas eu le temps deré- 
Ë . ” 4 aad Ei wr 


crets propos par le conseil exéeutifet qu'elle proposèra ent. 
re au grand conseil deux autres décrets comme complóment né- 
cessaire des qeatre propositions. pe&sentées la veille, On discute 
d’abord la loi sur les corps-francs. M. le doeteur Casimir P{yffer 


} se déclare d’aepord aveele principe qui dèfend la-fer, 


matig ú- 
cora piginies armées sans lapernûsston du gowvenhdnkat, kek d 


ilattaqueavec ònergie la manière étrange dont cette’ loi est 


keOnesténepetdantj grâce, an nations pen. prêciseg du. grand. 


conseil en matière de droit, la loi est adoptée à une grande ma- 


‘an artjele additignnel preserit de faire servir la for- 


1 
he de'teuk qúi-se' font: AMÉFS ‘d'expéditión -de-:corps-frands: 


ougui y prennent part comme caution en première ligne pour 
tant Je dommage.qui en résûlte. La loj touchant une lerée en 
miásse fat ide töd telle geveld: ét sths- grande distaksfón „bh 

Comme sujet de la prochaine assemblóe, la commission pré- 
























de M. Buck, curô de-Bitnkirek, poug être: membre du conseil | 


dursenseil-oxéentif sar.les évónemena du-B décembre, ainsi que ; 
des propositions qui F'accompagnaient, Gette leetùre terminée, ! 
M'Siegwart-Maller pritla paroleet dit deux mots de la mis- | 
sion dont êtait chargée la députation de Zurich, ajoutant 


e avait fait Ja même réponse à la dépu-. 
Aars endto spêciale contre deux 'membres fugitifs du 


ged'examiner le cas et de- 


6:08 Bitzkirch, prête ser- 
le_poïht: de s'entendre. Un curô d'Aluwa | ment comme membre du conseil d &ducation, Qualgngs offinjers 
iafreentée ces deax partfs Les révolutionnaires hard 
Ruohentsurtaut à gagner les chefs de l'arinée, et ils comptent Ì 


| mité de-Mogador, il y avait dans ceftg # 


gdeb&tendu, qê'elle rattachera-fnr-opd- f 
‘| séquentses olgervationaix-diverg Articles des lais etides dé: 


jorité dans les termes profrosés par fa-comnsission: Sa rédäctian 
“difòre da-calle praposéa par le conseil exécutif, sartaut en ce 


senta un déeret pour qu'on rende grâce an conseil exécutif de 

eu, qi’ on, ceryouvèlle ses kje nonvors ex 
 Ip.maintien dé l'ordre é£ de’ a, b ie, el quenbin ’ 
quière Véxseution immödiate de la Tòi lóuichart la Jérde bi 
Hasse, 


drs Us Cte . brei Ss ru E ts 5 PT EREN De 2; 
} proe, ant tout les.insurrections et én particúljer cele: 


des révolaticus dêpend \óujours de leur suctês et “defnándd 
tomme garanties d'une paix durable dans le carton tin traité” 
ment donx des vaincus, le rappel inemédiat de dècret touchant 
les jésuiteset l'abrogation du système d'exelusipn qu'on suit 
depuis 1841, en‘ conférant’ des charges polititjues. MM. Leu, 
Pontmann ét Meier, secrôtaires d'étaá;rópendirent plaa ou moins 
bien à:M.PiyBer. en eee et 
t Le décret fat adopté tel qu'on l'avait proposé. - 
tion desjösnites : sttr.26 150-vaiens, 7,9B5,se shnt: pronoacés, 
gontre l'admission ; les autres votes ont été favorables, ‚nj: , 
ee ol k NEE 
‚_… Nouvelles. et. faits; diverd, 
Onest à-peu-près fixé sur l'opinion du nouveau président … 
des: Btats-Unis relativement à la question des tarifs; mais la 
Jettte suivante de.M, Polk, publiée par le Pensyloanien, ne. 
Aaisse aucun doute à cet égard : in teen ed 
a 5 « Columbia, le 19jnin: 1844; 
adel ag 4. M: John K. Kane, esgr. Philadolphee,. - Es 
ie are arbei sins knak en surda question de tarif. Jlai 
éjä usi oislondasiou. H H ìi à 
ot houd: je leet delendaes dias lento las Eintr rig ta 
‘stre que les droits dentoóeendBieentpaun sabvenir aux Srajs d'une administra- 
tian économe, et pour préserver,Vindpstrie gatiònale de teut préjwdice, Mais, 
je suis fermement opposé à tout tarif protecteur; Es 
„ _»Ma manière de toir est celle du gérérel Jacksoht Jai voté contre Ie tarif 
‚de 1828,-et apptfouvé l'acte de: 1632;.-qui modifait ce tarik, Alenibre: 
du comité. des veies et.moyens dans la chambra:des,veprósentens,. j'an. 


vreet He 






rilde „bh dl ‚ 


[appuré; en décembre 1832,.un bill qui proposait de nougelles diminutiong sup. 
ze par polst; Fatreiopaod pit 1e oonprandee 


les droits d'entrée. Ce bill ne passa point; 
bil}, pour lequêl j'äi voté. - ke ; 
‚_ we tiens que l'administration: a-le devoit ‚de veiller par -dershgen tis de. 
bra be tous les grands intárète-del’IInion, à oeuz de l'indystsia; de l'agsi-. 
‘culte, du commerce gt da Ja npwigntiens, …, … torero cote 
Atag pa oidin réceünrient prises à' vet ellet far la 
convention démöcraälug e’BÁ ASS Str CS Piltin' 


ncÔp dens) Courriok de Neto. York «Mime Föll def temin 
[qualilement jolie, pleine de fact, de goût ct de disttntion: Eté 
laime la sociëté, et les plaidirs.de Washingtart s'en tessentirant. 
Hepa:lengtempa que Whiter Howse ‘nà’ passédó une: présiütente 
cúpabjelderdonmer: be: ton à darfgsbfou, et il appantinat à, Miro 
Bukltde woohledndatsonóhisenent boaplerdaas.guinlle a’, plaa 
econ ee Kaas ston ok; Sin Barends dink: pas maan 
rié, M. Tyler nel'était pas de manière à combler Je, wide qua 
nous venons de signaler, et si M, Clay eût été élu, nous dgntons 
que l'on ent yn rignef à Washingtön Te bon goût et V'öléggnce 
qui y seront witgònisës sous és auspicds dé Mine PôM,«” 7 
— On âerit de Stockholm; 27-deem bras. (abs 
Il ressort des procès-verbaua:-du. eemsail d' état qui, acdpjne 


pagnent fes propositions royales, hdresades à la diète.au sujet 
duodde pénal, qaev' quoigue 6.'M: óprouverd raider 








Ae SE EN ARA 


pe mart) ehlé ns croit‚pas desair } abnnas aarde 
tmbintjerr deert petit, “attend. gur! ia grande, miaperikddee 


taerabres du éonseil:d’ état. et du comisúahangé de Ja vódenti tien 

du code ant‘ dèclerd qu’elle:était encove.nderssaien pour-la.prer 

teotion de la société): PGE Mt di er benarde seint en À he vers 

— D'après ce que rapporte El Cdstelluho, journal: espdgaol, 

vn a appris de 10.novasabre à la Havane, pan une, lettge arrivée 

de Macae, qu'il y.avait.en des troubles cn Chine, beagle, Ar 
ARSSR 


ropóens. Gesómeutes, dit cejournal, forentöes par. 
contre les autres nations; leur sont paurtang gehonipges zur le 
corps; il paraît que. les rósidens britanpiqugs ont eu princi- 
palemerit à aouffrir dela haine des naturels.  … 
“On êert des frontières de \'-Italie,-28 dóeembre:. …:. 
Bepuîs’ le matheárense expédition‘en Calabre,:il a" était rónui 
de nouveau à Malte un certain nombre de rêfagiás' itakiens, gei 
cherchaient à rópandre leurs plans de propagande par la presse 
périodique et par des pamphiets. A la suite des. räprêsentiens 
adressées à cet égard an cdbinetde Lohdres pár le gonzérne- 
ment napolitain, le gouverneur de Malte a recu berdre.de.renr 
voyer de lite tons les réfugiós qui tenternient de.mmniòre ou 
| d'autrede troubler la tranquiltitó:des états italiens, et-en parr 
ticulidr de veiller â ce que la presse politiqie soit soustgaiteû. 
lear influence. Le gorvernear a coramaniqnë cet ordre:à eend 
que cefa conéernaït et döfendst, sous die graves paines, zuk grtnr. 
priétaires de journatx bt d'imprimeries, d'admattre à}'ianpaesr 
sion des éerîts politiques et des articles de réfûgiós plistaaod: 
— Sic Moses Montefiore fait annoncer dans’ 1e :'Pomsr que 
| d'après ma doeument regu d’ un. correspg aat. ko 


connaissait les noms, et plus de 40 datf s núneótapris dans 
laliste. Il a été envoyé à Mogador.dp MALE, det Pres 
des habillemens paar êtra. distranbn PA LAAAEENE, BD 
confiance aux malheureux de ceite valle. 


es souschiptions an 








ay it e- 


memmen nr 











me Lots dika fâtg yaris Konig jep jaris- 
ET BAERT 
Brusse, fuit prbvaiquê par ih clk AS 


Pendant le doel, l'avoeat tira trois fois en l'air, après avoir 
rétracté son propos; maïs F'officier, ne tenant nuilement 
compte de la générositó de son ad versaire, letuad ûn quatriè- 

Co : ke t let 8 se kane Ì 5 arl 
3 tt, Favgcat se fraina jusqu'à son-assassìn et lui dit: 


«Je vous fèlicite, voug sárêr,sonpitaine,,.» Ce mot spirituel a 


„êé la vengeongg, laplagegagliede Jp iokigie sur son bourpeau. 
DEN le 


ctte affaire ct Ye der- 


niermotdel'erdent! belet tarten „avangement à l'oficien, 
\'a cassé deaga grade. Le: Andi vidu a été chassé iggomi- 
RR) kj les be s de Keenigsberg dont ik hnisait 


; pedetiej dt; ppur-eambliodr bonte, la justice recherchäs'iln’y 
a pas eu assassinat dela part de l'officier. ta 

IÌ ne reste plusâce malheureux, dit assez singulièrerent un 
jouenal dletwand,: qu'à se. brûler la cervelle ‚aur ta-tondbe de 
sa victime. 





es 
vsi U 


In saägesse qtu”ila montrés à Poctasion des. troublèés dui ht en 


reen. 


}_«Veicidle résultat des- vates mis à. Lugerne, dans kn. ques- 


traordindires aur — 
disciple ‘et qu'en nl’ón re- 


asse. M.. Casimir Pfyffer sáigit cette occasion páur s'étendrë 
dans ùn,discoûrs excellent sur Te rapport du conseil exèéutif.- 


u; décembre, maàis il fig observer gie,le Ì agement qu’òn porie’ 


_ Les chefs arabes actuellemerit ä Paris n'ont pas voulu 
êtreen reste en vers. la France pour les marques de bienveillan- 
ce et de courtoïsie dont ils pnt été 1’ pbjet de Jap 


croïre) de la part.de ce que nous appelóns 1á plas, ‘belle moitië 
du genre humain, Mohammed-ben Schadlya témoigné Vexpres- 
sion: poêtique. de son admiration èt de sa gratitude dans le ma- 


“drigal arabe qu'on va lire, et dont l’original ainsi que la traduc-” 
„ Keinaud, membre de Llastient, ont êté remis 
| re mon témoin. 


tion faite par 
entre les, anais du roi. 


er 


SDR PARIS, 


A A Lois: Philipp sultan des F rangais. 


«Patis, avec son fleuve qui le traverse, est admirable ; mais 


sor saltan , par sa gónérosité et sa a justice, est encore plus ad- 
mìrable. 

»Ses habitans ont une a stitade- surprenanto pour les scien- 
ces; mais tear tnt dans. le goes et dns geet arts est encore 
plas surpreraût. Mo 

» Leur bien veitlantoe envers leet hôtes est, par Dieu, d'un 
empressemént extrême. Hômines et feramies, j jëunes et vieux, tous 
se ressemblant à cet égard. - 

» Leur \ êralilé edulè comme leur flènve er ee douce que 
seh edut. 


rf. 


Ei, Oimerveitte! ! ioné: Te: völeil, du tiauv da ciel; voiv let. haas. 
tés deParw; ala honte & ge eouvre;de- heages en Laan de voile; ij 


(barca des ortentales). 
» De tèrps:en temps. ilse montre pour conterapler r éclat de 
leurs figures ; il dérobe.une pertie-de vet.éalat; puis il se cache. 
is L'autear de ces vers est cpnnu sous le: nom de Schadely. 
Oorstantine: est sa demieùre et il réclame 1” ind ulgence. » 


in Les travaux entrepris pour le cnrage dn port. antique de 


Cherchell, en Algêrie, ont fait découvrir on bateau rotmain bien 


censervó. Ge curieux échantillon,da \'architecture navale des |: 


andierts bkait-enseveli au fond. du. bassin: dans. une couche de 
débris de 


rage et, à-cela-pròs, ressembleà nos chalands. - 

On remarque l'absence complête da fér dais ta. const ruotion 
de ck‚riayére; Ta rhéine ‘ábservaiion 
d'autres, „bâlimens romaine trouvés 
chevilles. gent en rchiéne el eo Wd 8 8 ebay 


ans le bassin. 
ées aveé pröfasion., 


Lator Lr RU TE 


rr Or Berit nde” Pratnofet- reele; Je!2-jemreier 2 tif) € 
"her MGP éliw Mendelssohn Bartoldy, qui se: trouwe dans. notre | - 
&He depuis'ene huifwine'de jours, vient de terminer la parti-- 


trom: d’ en grand oratorio, dont la première exécution aura lieu, 


sóus sa direction; à la Saoiêté de entend otd Verein) 


ui Bet el abt onnie 


defFramdfort, vite wetn. 
Ee ed Hit da Hele ée ainsi Postes de Fi andfort 8 


nj 


ser la satrile tunique, qu'on possóde aussi dáns Ta'cathêdrale de 
aem ae un hie de er ar veh eend 
eb ied ince eouleus jahnâtes lef iest anceat-grhs- 
pj moeke h eb da, erder te Shnh,-de. Perap avait 
wadevé ee morodam de V'öglise de Mzhpt, eten avaitfait cadeau 
eik j.ga'jciar:Michdb Fedorowitz. On! en cohserve 
Me ires dans dar oa pelle impóriade.à Saint -Pótersbaurg.. Au 
aphòrte cha gee membre delà fansilie' bmpêriele, on, en met 

Aawe daoeenix epue, commb sónp les; fidôles,, ils pors 
tent sur la goitrine nue depuis leur naissance jtisge’dt kler, mort, 


zons. leps sbrvin dp badiemer, svn 


en e Plabhrisy' dik Etats-Unis antibiee: aio” ant: amen 
ade He ir Velk Hitrisbbarg dans Fapkövamtd) da 4 


Pra 






Et er Det 4 


Pilikri °r zi 


te Le vla ‘dd: shièmin de fer de Harrisbsnrg vient d'être le 


me d'uni'ekael áderdenit. La partie occidentute de cette su- |: 


perbe construction en chârpento'estdevenue ld proie des flam- 
mes. Les hwbiuns/sbwCaccdudas de tous cÔtés ; ils sont. parvenus 
li bsten Js 'propsòbide:Hincendie pour les bâtimens dela rive 
de côrbidel’ onests ba: baverme situêe près-da pont et le bureau 
der póage art, 6: ure; 3 mag les mid du viaduc conti- 
nunientde: brûter. 


weer frire la part du Senso on à placò. à la: hâse quelques barils 


kas olsdre sar une petite pile au milten du pont ‚on. espèrait, 

sant sauter eetto:partie, empêeher l'ineendie.de s’ étendre 
au. mo ehé: erientab; Par malheur,V'effet: de l'explosian, aa lieu 
d'sinpowter le.milinij stest fait sentir plas Join, à l'arche située 


entre te quntrièmeét da cinquième pile Un grand, nombre de 
trävpilteurs:et du curieux sont tombés dans Ja. rivière d'une 


Jraatenr de:töamòtres ; d'autres ont été tuôson est vopiés par la 


ehmte des pièdeg;dò:. eharpente. On: coropte une cinquantaine de |- 


kenen mortes, on hlessáes la plaparttrês-dangereusement. » 
zite ‘affaire, hiausinte: a êlé: dgêë dernièrement au bireau 
gg Collége-Greco', '£Bublin Un perrdquet était ré- 
ë de Moore p: ar, Mt, Jonek Dois: gta gie 

anr n A 18 tat éhte dt tóuitne témoin. Sé alâurd | 
ile, jie ibón, Bef ne dir bn Ja vérité. On wie) Ö ‚h 





RARE + tin Las gio) zion: ER 
Wert oe FEM B. visiain. die MEER 
-eUTLr, „saf Sriemavbe se « or 


-Hbiul 1 mie 


oo Voutinige 5 
TEE} 


Zi Ô “pst 


vof Aussi du confêbtiëtineient à de costurhes officiels pot: Jes fonctionnaires civils.- Son magasin contiënt toujours u une. je ample. provision. de. draps. pom Her 
Eb dikiformoos nes: les pièces. eonfectkonmêes Par loi penvan rivaliser, avec, ce-qui. sortdes, mieillôars a afeliers, da. Paris tandis, que la modéretión de's 868 prix exélat tu je 


RES ARN it 
Soppmrenee ver HÒ KEN 
Blvioontinuera: à se. 
eden 


rt.de tous, et [ 
notamment. (la. ‚pièce. shivante, seniblerait nous autoriser à le 


| temps, miss Lucy, prenez votre terpis, etc. (Hilarité genêrale.) Dio di enen 3 99 
La cage est découverté; M. Jones Davis s'approche de la Dito dito. ,........ 4 — 1 
cage et dit aa perroquet : Viens m'embrasser, mon’ gargon. Dito dito... 1004: 
L' | b b di | Mm. JDito des Indes . ese es» 5 Se dn 
oiseaa, ‘à travers es arreaus, embrasse cordialement dd | | ad 
D Fays-las. «, Dito. dito......... 4 199, 
avis, Syndicat .......... 41} — 160 
toe eeste e és ee «>» Fi ed ‚ 98: 


& espèce, tels que des ampliores, des. ear et des: 
ffkginets : 4 ‘ässiertes sur ‘Tesqrielteë il y avait des croix. La forme- 
du bäteau dont‘on’ vient “de parler, pent faire supposer qu’ il 
Ôtait émployó-au transport. des matériaux. Il est tròs- plat, n'a 


été fáite sûr Jes débris | 
pe outen les ' 


On ne aait. Me dite pas en ‘Allenisgné,óù l’oh viekurerpb- ef 


is de sij zu Frier daat  Fbanzig andere heilige EREPETEN 
kisto 





e ERN 5 Er sie Eren aes : 
a) Rd le als af À Eh N : RN Kals À 
ren 5 : . ut man dE « 
6 ENG EE: nn eN Ln tg 5 ede . * H 5 ite 
las d : J En 5 
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En vont VAN: NOORDEN, 


aal vrek diaiee de Pligidars dés Preriéres Maisons’ de Comicteres, regoit continuellement les plus belles étoffes du-dernier got, pour Paletots, Pontos, da | 
eni Velbärsset en Cachemireypeur-bals et soirées, tous-pour être débités aux. prix.les plus modérés. 


ziende Ee drie de, Ja, fashion, et. ela ze mêriiet Je, satiafction de ceux. kif ‘vondront. ‘bién a honorer de | 5 












Le juge. — Faites entrer le témoin. 

On apporte ùne énorme cage recouverte de drap bleu. 

M. Jones Davis, s'adressant au júge. — Votre' Seigneurië 
vout- elle biea permettre que je prenne immédiatement mon 
témoin ; je lui adresserai deux où trois qaestions : s"il y répond ! 
perlinemment ‚ ilest évident que j'aurai gagnô ma cause. Je 
n’accuse pas M., Moore de l'avoir volé ; je dis seulement quej'a- 
vais ce perroquet, je l'ai perdu :c'est-peut-être quelqu'un qui: 
úne l'a vol et l'a venda à M. Moore. Je demande à à faire enten 









POMADE DÛ BARON DUPUITREN, 0 


composée par MALLARD, pharmacien à parë 
‚ Cet agréable cosmétique, pár ses propriétés toniques, arrête prom tégne 
Ia chute- dela cheveture , la fdit recroître et en prêvient Er de 
loration. Le pôt: 2fr. 50 c. ; tous les pôts pottent Je cachet et la griffe 
lard. Dépôt chez M. Creman coîffeur à La Haye ; Kerakhoff à Ted 


























Cours des Fonds Publies. 
Bourse d'Amsterdam du 10 Janvier. 

L'avocât de M. Moore. — Quel serment renteetadd que l'on Bd r i 1e ern me 
fasse prêter à votre témoin ; est-il païen ou est-il turc? | Bias: ovvaar. | red 
Le perroquet se met à siffler vu à chanter : Prenez votre 617 
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{Dette active, een 
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Un jeune gargon dans Pauditoire Parions qe it en ferait au- 





GE) WS LP 
eh 


tarit à à tónt le mditde, n. MGp 1449, 4 
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“M. Davis. Né vous y fied pas. voe tel off Chemin da; fer du Rhin Hod de a 
tej jeune garcbn' ténite N'épréuvé; le Deen bat des ailesj Eren ge amide Kolt ad, | Lei: ‚zt je 
en colère, ét pince. avee foree |’ indiscret tentateur, qui se retire Oblig. Hope &È: 1798 &ASGH (ia =- 03 7. 
en poussant.dés oris. L'hiilacité de Fauditoire est à son comble. (Dito: dito. - 1823&18295.j— 1084. 
“_L'avocat de%: Möore. Momelient ne sé tent pns pour battu, | "ir: … Afnecript,an Grand Kivre. „Gj —. … | 
îl demände qúe'M: Ddwis posewbguestibng. sorteer | Gusste … -o: df; hihi k: nb 4ök 
M. Davis. Très-volontiers. Il prend l’oiseau sur son doigt, Erprunt de 1840. esse Efe 1 Je 
et fui dit’: Allons, mon ‚garcon, raconte-nous ce que dit le { Ld, chez Stieglitz et Gomp. 4  \9te: 
chien ? Le perroquet aboïe de toutes ses soecet, on giant une ier. des rote BE Sk. 
meute qui poursuitan re KD Espagne ike Deferred be dad : SN En Ee 
"LéJuge. Assez, de grâci 5 n ì Ardoin «eve i...5f ste 262: 
M. Davis. Fais le éhat, Ge. mon. gerson; : tel dee minutes 1 4 Obligations Goll. Gom. . Fm, ohm 
mens à fendre la tête. Autriche. Ee td Sfelignes eere 6 le: 
Lejuge. Asser. … _ | France « » «| Inscriptións an@ratLivie : if 
_M. Davis, Si vous le désirez, je continuerai l’interrogatoire. | Pológme '.'.lActions 1836 ……. ………. … fik rn 7: 
Lejuge. L'ópreuve est satfisante, la“cause est entendue et Brésil. « Emprunt à Londres 1859, veen — 
‘bien entendue, (On rit.) M. Davis, vous ponsen efporter votre’ Li: id, Rn 60. | of 
bt. 








perroquet. 
A.‘ Davis, triomphant,, einporte son. oiseau, ae rópète en 








haber , Oorigndinas à Londres , 5 2 
„Monops & e Patie du 


















‘s'en allant : il n'ya pas de ehances, AE, Ei 
Après-sa sortie, l’ did resie.en proie 'à une hilaritá. pros : ' 
longée. ï Eier { Times) … Ht Ftaúes . En . oan ar BRE > an 
er ae it et 


df différée ...... Ee 
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Del getive len. 
La avorite, - ‚Belgique e ® pk Ë hd tn e % eter à. N . 













que belge. ....e. 


États-Unis . Jonan dg la Banque. sp. 
n Les Fonds pollandais se ie à kar dela. Sac cours $ 
oan haices. Lesa 
bibeat EE Tien A je enn 
sia koe EEN ON Le akal Avant l'onverture, comme annet le lompe de eg pe rod 
Tioesuamment, la prewidrorprenti sh gerinder ka Westaie: a ig fort demaudée ; kitr erge Sproms meshei P 
vend irt Pon tat 10 LAU NSA) à 
Â Eerd, 


HE „tb Se KG LE de 


EH 


grand-opéra en quatre actes , paroles de M. Scribe , musique de Donirtti. 


‚En Pénitence, 


Ek vidi Et en‘ awe „par M. Anicet Bourgeois. 
“enne “Oni! Gobnhhikdara à lente 
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Cours ds Vargent: Prèt à garantie 23 à 30/0; : 
-_… Deriiers, prik d. Shousge ; LA Ye A dais de: 
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Bourse Ù Plage pes. den dolken 
Métalliques, 5 0/, '». Nap es were SR VO 
“a re IE i i Dette différée ancien, 3 2 km Fee fen Lot de enso, mk 


Peest worde Ia Boarder ale Bisa, 
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